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©  Dispositif  de  flexion  d'une  tige  de  chaussure. 

©  Une  chaussure  de  ski  alpin  (1)  comportant  une 
base  de  coque  (2)  surmontée  d'une  tige  (4)  au 
moins  partiellement  articulée  (5)  sur  cette  dernière  et 
au  moins  un  dispositif  (6)  de  contrôle  de  la  flexion 
active  de  ladite  tige  dans  le  sens  postéro-antérieur, 
constitué  par  un  curseur  réglable  en  position,  trans- 
versalement,  pour  définir  un  point  d'appui  rigide 
mobile,  au  moins  partiellement  entre  la  bordure  infé- 
rieure  antérieure  (8)  de  la  tige  articulée  (4)  et  une 
partie  fixe  (9)  du  bas  de  coque  (2).  Elle  se  caractéri- 
se  en  ce  que  le  curseur  d'appui  (7)  du  dispositif  de 
contrôle  en  flexion  (6)  de  la  tige  (4)  est  constitué  par 
un  organe  coulissant  susceptible  d'être  déplacé  en 
translation  sur  un  rail  de  guidage  (10)  solidaire  de  la 
base  de  coque  et  s'étendant  sensiblement  parallèle- 
ment  à  une  partie  au  moins  de  ladite  bordure  infé- 
rieure  antérieure  (8)  de  la  tige  (4). 
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La  présente  invention  concerne  une  chaussure 
de  ski  alpin  comportant  une  base  de  coque  sur- 
montée  d'une  tige  au  moins  partiellement  articulée 
sur  ce  dernier  et  au  moins  un  dispositif  de  contrôle 
de  la  flexion  active  de  ladite  tige  dans  le  sens 
postéro-antérieur,  constitué  par  un  curseur  réglable 
en  position,  transversalement  à  l'axe  longitudinal 
de  la  chaussure,  pour  définir  un  point  d'appui  rigi- 
de  mobile,  au  moins  partiellement  entre  la  bordure 
inférieure  antérieure  de  la  tige  articulée  et  une 
partie  fixe  de  la  base  de  coque 

Un  tel  dispositif  de  contrôle  de  la  flexion  a  pour 
but  de  permettre  d'intervenir  sur  l'angle  d'avancée 
de  la  tige  par  rapport  à  la  base  de  coque,  angle 
pouvant  varier  autour  d'une  valeur  moyenne  selon 
les  circonstances  et  le  niveau  du  skieur.  En  effet, 
un  skieur  de  haut  niveau  travaille  en  position  très 
fléchie,  contrairement  à  un  amateur  qui  adoptera 
un  angle  d'avancée  moins  important.  L'état  de  la 
neige  peut  aussi  avoir  une  incidence  sur  la  position 
prise  par  le  skieur. 

En  conséquence,  un  dispositif  de  contrôle  de 
la  flexion  présente  l'avantage,  pour  les  skieurs,  de 
pouvoir  intervenir,  selon  leurs  critères  personnels, 
sur  la  raideur  de  l'articulation  de  la  tige  sur  la  base 
de  coque  par  une  maîtrise  de  l'angle  d'avancée 
moyen. 

Un  dispositif  de  ce  type  est  connu  par  le 
brevet  français  N°  2  513  862  proposant  une  chaus- 
sure  sont  la  tige  est  composée  d'une  manchette  et 
d'un  capot  arrière,  ladite  manchette  portant,  dans 
sa  partie  inférieure  recouvrant  la  base  de  coque, 
approximativement  radiallement  à  un  axe  d'articula- 
tion  de  la  tige,  un  prolongement  coopérant  au 
voisinage  de  son  extrémité,  avec  un  point  d'appui 
solidaire  de  la  base  de  coque  et  définissant  un 
ressort  à  lame  de  flexion  travaillant  à  rencontre 
des  variations  de  l'angle  d'avancée  de  la  tige. 

Selon  ce  même  brevet,  la  longueur  active  de  la 
lame  est  modifiable  grâce  à  des  moyens  de  régla- 
ge  constitués  par  un  coulisseau  se  déplaçant  dans 
une  glissière,  ledit  coulisseau  faisant  cavalier  sur  le 
prolongement  formant  le  ressort  à  lame  dont  il 
détermine  la  longueur  de  flexion  active. 

La  présence  d'une  telle  lame  de  flexion  pré- 
sente  l'inconvénient  de  constituer  un  point  faible, 
car  celle-ci  est  destinée  à  résister  en  arc-boute- 
ment  sous  la  préssion  de  la  tige,  d'autant  plus 
important  que  le  point  d'appui  est  éloigné  de  l'axe 
d'articulation. 

Cela  conduit  à  une  utilisation  de  matériaux  très 
performants,  résistants  à  la  rupture,  donc  chers. 

Il  est  connu,  également,  par  le  brevet  européen 
N°  0  172  159  de  ménager  la  rainure  transversale 
dans  la  manchette  ou  capot  avant  de  la  tige,  dans 
laquelle  rainure  est  disposé  un  élément  élastique 
d'appui,  dont  les  caractéristiques  élastiques  sont 
susceptibles  d'être  modifiées  ponctuellement  par 

un  curseur  rigide  mobile,  qui  lui  est  fixé,  et  qui 
peut  être  déplacé  le  long  de  l'élément  élastique 
dans  la  rainure  pour  modifier  la  résistance  à  la 
compression  dudit  élément  élastique. 

5  Un  tel  agencement  présente  l'inconvénient  de 
compliquer  la  forme  du  capot  avant  et  le  mode  de 
construction  de  celui-ci.  Par  ailleurs,  du  fait  que  la 
rainure  transversale  s'étend  de  part  et  d'autre  de  la 
zone  correspondant  au  cou-de-pied/pli  de  flexion,  il 

io  n'est  pas  possible  d'envisager  l'application  d'un  tel 
dispositif  de  contrôle  de  la  flexion  à  des  chaussu- 
res  dont  la  tige  s'ouvre  sur  l'avant. 

Il  est  connu,  aussi  un  dispositif  de  contrôle  de 
la  flexion,  faisant  l'objet  du  brevet  allemand  N°  35 

75  30  243  et  qui  consiste  à  disposer  également  d'un 
curseur  rigide  mobile  dont  une  partie  active  coulis- 
se  sur  un  bord  inférieur  de  la  manchette  ou  capot 
avant  de  la  tige  pour  venir  en  butée  lors  d'une 
flexion  sur  une  partie  de  la  base  de  coque.  La 

20  partie  active  du  curseur  se  prolonge  par  un  coulis- 
seau  de  guidage  disposé  en  cavalier  entre  ledit 
bord  inférieur  de  la  manchette  et  une  rainure  qui  lui 
est  sensiblement  parallèle. 

Dans  ce  type  de  construction  d'un  dispositif  de 
25  contrôle  de  la  flexion,  la  forme  du  capot  avant  est 

relativement  complexe  à  réaliser.  De  plus,  en  cas 
de  détérioration  du  bord  inférieur  de  la  manchette, 
c'est  l'ensemble  de  la  tige  qu'il  faut  démonter  pour 
remise  en  état. 

30  La  présente  invention  a  pour  but  de  remédier  à 
ces  différents  inconvénients  et  concerne  à  cet  effet 
une  chaussure  de  ski  alpin  comportant  une  base 
de  coque  munie  d'une  semelle  et  surmontée  d'une 
tige  au  moins  partiellement  articulée  sur  ce  dernier 

35  et  au  moins  un  dispositif  de  contrôle  de  la  flexion 
active  de  ladite  tige  dans  le  sens  postéro-antérieur, 
constitué  par  un  curseur  réglable  en  position,  trans- 
versalement  à  l'axe  longitudinal  de  la  chaussure, 
pour  définir  un  point  d'appui  mobile,  au  moins 

40  partiellement  entre  la  bordure  inférieure  antérieure 
de  la  tige  articulée  et  une  partie  fixe  de  la  base  de 
coque  caractérisée  en  ce  que  le  curseur  d'appui  du 
dispositif  de  contrôle  en  flexion  de  la  tige  est 
constitué  par  un  organe  coulissant  susceptible 

45  d'être  déplacé  en  translation  sur  un  rail  de  guidage 
solidaire  de  la  base  de  coque  et  s'étendant  sensi- 
blement  parallèlement  à  une  partie  au  moins  de 
ladite  bordure  inférieure  antérieure  de  la  tige. 

Selon  une  autre  caractéristique  de  l'invention, 
50  l'organe  coulissant  est  constitué  par  un  coulisseau 

formant  cadre  autour  du  rail  de  guidage  dont  la 
section  est  sensiblement  correspondante  à  la  sec- 
tion  interne  du  cadre  formant  ledit  coulisseau. 

Selon  un  mode  de  réalisation  de  l'invention,  le 
55  rail  de  guidage  est  rapporté  sur  le  bas  de  coque 

auquel  il  est  solidarisé,  soit  de  manière  définitive, 
soit  de  manière  amovible  pour  autoriser  son  rem- 
placement  éventuel.  Quel  que  soit  le  mode  de 
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fixation  du  rail,  un  tel  dispositif  peut  ainsi  être 
conçu  indépendamment  du  bas  de  coque  et  per- 
mettre  le  montage  aisé  d'un  curseur  ou  coulisseau 
formant  cadre  sur  rail,  c'est-à-dire  avec  enveloppe- 
ment  du  profil  transversal  de  ce  dernier.  Egale- 
ment,  il  est  ainsi  possible  de  choisir  un  matériau 
différent  de  celui  constitutif  de  la  base  de  coque, 
soit  pour  des  questions  de  caractéristiques  mécani- 
ques  (flexion,  glissement,  usure  ),  soit  pour 
des  questions  esthétiques. 

Toujours  selon  l'invention,  la  partie  fixe  de  la 
base  de  coque  peut  être  constituée  par  une  saillie 
et/ou  un  épaulement  réalisé  sur  cette  dernière  ou 
simplement  par  les  points  de  fixation  et/ou  d'atta- 
che  du  rail  sur  celle-ci.  Dans  le  premier  cas  de 
construction,  les  mouvements  et  efforts  de  flexion 
de  la  tige  vers  l'avant,  sont  transmis  au  curseur, 
lequel  s'appuyant  sur  la  saillie,  définit  un  point 
d'appui  rigide.  Dans  le  deuxième  cas  de  construc- 
tion,  les  sollicitations  en  flexion  vers  l'avant  de  la 
tige  sont  transmises  au  curseur,  lequel  n'étant  pas 
bloqué  sur  une  zone  d'appui  opposée,  tend  à  dé- 
former  élastiquement  le  rail  de  guidage  sur  lequel  il 
est  monté.  On  obtient  ainsi  un  certain  amortisse- 
ment  des  flexions,  ce  qui  peut  être  souhaitable 
selon  le  type  de  skieur  auquel  est  destinée  la 
chaussure  de  ski. 

L'invention  sera  mieux  comprise  et  d'autres 
caractéristiques  de  celle-ci  seront  mises  en  éviden- 
ce  à  l'aide  de  la  description  qui  suit,  en  référence 
aux  dessins  schématiques  annexés,  illustrant,  à 
titre  d'exemple  non  limitatif,  comment  l'invention 
peut-être  réalisée  et  dans  lesquels: 

La  figure  1  est  une  vue,  latérale  partielle,  d'une 
chaussure  de  ski  munie  d'un  dispositif  de 
contrôle  de  la  flexion  selon  l'invention. 
La  figure  2  est  une  vue,  en  coupe  selon  la  ligne 
ll-ll,  de  la  figure  1  . 
La  figure  3  est  une  vue,  en  coupe  longitudinale, 
du  dispositif  de  contrôle  de  la  flexion,  suivant  la 
ligne  l-l  de  la  figure  1,  selon  une  première 
variante  de  réalisation. 
La  figure  4  est  une  vue,  en  coupe  longitudinale, 
du  dispositif  de  contrôle  de  la  flexion  suivant  la 
ligne  l-l  de  la  figure  1,  selon  une  seconde  va- 
riante  de  réalisation. 
La  figure  5  est  une  vue  de  dessus,  partiellement 
en  coupe,  d'un  dispositif  de  contrôle  de  la 
flexion  suivant  une  troisième  variante  de  réalisa- 
tion. 
La  figure  6  représente,  en  perspective,  un  dispo- 
sitif  de  contrôle  de  la  flexion  suivant  une  qua- 
trième  variante  de  réalisation. 
La  figure  7  est  une  vue,  en  coupe  transversale, 
d'un  dispositif  de  contrôle  de  la  flexion  selon  la 
figure  6. 
La  figure  8  est  une  vue,  en  coupe  longitudinale, 
selon  la  ligne  VIII-VIII  de  la  figure  7. 

La  figure  9  est  une  vue,  en  coupe  longitudinale, 
d'un  dispositif  de  contrôle  de  la  flexion  suivant 
une  cinquième  variante  de  réalisation. 
La  figure  10  est  une  vue  latérale  d'une  chaussu- 

5  re  à  ouverture  centrale  et/ou  avant  équipée  d'un 
dispositif  de  contrôle  de  la  flexion  suivant  l'in- 
vention. 
La  figure  1  1  est  une  vue  latérale  d'une  chaussu- 
re  du  type  à  chaussage  par  l'arrière,  équipée 

io  d'un  dispositif  de  contrôle  de  la  flexion  suivant 
l'invention. 
La  figure  12  est  une  vue  latérale  d'une  chaussu- 
re  du  type  à  entrée  arrière  dont  les  capots  avant 
et  arrière  sont  tous  deux  articulés  sur  un  même 

15  axe. 
La  chaussure  1  représentée  sur  la  figure  1 

comporte  une  base  de  coque  2  pourvue  de  la 
semelle  3  et  surmontée  d'une  tige  4  au  moins 
partiellement  articulée  par  l'intermédiaire  d'un  rivet 

20  d'articulation  5  disposé  sur  ladite  base  de  coque  2. 
La  chaussure  1  comporte,  en  outre,  un  disposi- 

tif  de  contrôle  de  la  flexion  active  6,  désigné  dans 
son  ensemble,  de  ladite  tige  4  dans  le  sens 
postéro-antérieur. 

25  Le  dispositif  de  contrôle  de  la  flexion  6  est 
constitué  par  un  curseur  7  réglable  en  position, 
transversalement,  pour  définir  un  point  d'appui  rigi- 
de  mobile,  au  moins  partiellement,  entre  la  bordure 
inférieure  antérieure  8  de  la  tige  articulée  4  et  une 

30  partie  fixe  9  de  la  base  de  coque  2. 
En  l'occurence,  le  dispositif  curseur  d'appui  7 

du  dispositif  de  contrôle  en  flexion  6  de  la  tige  4, 
est  constitué  par  un  organe  coulissant  susceptible 
d'être  déplacé  en  translation  sur  un  rail  de  guidage 

35  10  solidaire  de  la  base  de  coque  4  et  s'étendant 
sensiblement  parallèlement  à  une  partie  au  moins 
de  ladite  bordure  inférieure  antérieure  8  de  la  tige 
4. 

Plus  précisément,  l'organe  coulissant,  ou  cur- 
40  seur,  est  constitué  par  un  coulisseau  formant  un 

cadre  autour  du  rail  de  guidage  10  dont  la  section 
est  sensiblement  correspondante  à  la  section  inter- 
ne  dudit  cadre  formé  dans  le  coulisseau  précité. 

Selon  le  présent  exemple  constituant  une  pre- 
45  mière  variante  de  réalisation  de  l'invention,  parti- 

culièrement  explicite  sur  la  figure  3,  le  rail  10  est 
de  section  rectangulaire  et  est  relié  à  ses  deux 
extrémités  11  et  12,à  la  base  de  coque  2. 

Le  rail  10  forme  un  pont  pour  définir  entre  sa 
50  face  inférieure  13  tournée  vers  la  base  de  coque  2 

et  une  surface  correspondante  14  de  celui-ci,  si- 
tuée  en  vis-à-vis,  un  espace  15  de  coulissement, 
dans  le  sens  de  la  hauteur,  réservée  à  la  partie 
inférieure  16  du  coulisseau  7. 

55  Comme  le  montrent  les  figures  1  et  2,  la  partie 
fixe  9  de  la  base  de  coque  2  est  constituée  par  une 
saillie  allongée  s'étendant  de  manière  sensiblement 
parallèle  au  rail  de  guidage  10  et  à  la  bordure 
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inférieure  8  de  la  partie  antérieure  de  la  tige  4  pour 
définir  d'une  part  entre  celle-ci  et  la  saillie  9  de  la 
base  de  coque  2,  un  couloir  de  coulissement  17, 
dans  le  sens  de  la  largeur,  du  curseur  7  ainsi 
interposé  entre  la  tige  4  et  la  base  de  coque  2. 
D'autre  part,  la  saillie  9  constitue  également  une 
butée  au  dit  curseur  7  lors  de  la  flexion  de  la  tige 
4,  dans  un  sens  postéro-antérieur. 

Selon  une  autre  caractéristique  de  l'invention, 
le  curseur  7  comporte  des  moyens  d'indexation  en 
position  le  long  du  raide  guidage  10,  par  l'intermé- 
diaire  de  moyens  élastiques  associés  à  un  bossa- 
ge  18  coopérant  avec  des  crans  19,  constituant 
lesdits  moyens  d'indexation. 

Toujours  selon  le  premier  mode  de  réalisation 
représenté  sur  la  figure  3,  le  bossage  18  est  réalisé 
sur  la  face  inférieure  20  du  curseur  7  tournée  vers 
la  base  de  coque  2,  lequel  bossage  18  est  apte  à 
coopérer  avec  l'un  des  crans  19,  ménagés  sur  la 
base  de  coque  2  sur  une  ligne  correspondant  au 
déplacement  en  translation  dudit  curseur  7. 

Selon  un  second  mode  de  réalisation  représen- 
té  sur  la  figure  4,  celui-ci  diffère  essentiellement  du 
précédent  en  ce  que  le  bossage  18A  est  réalisé 
sur  une  face  interne  21  du  cadre  du  coulisseau  7A, 
lequel  bossage  18A  est  apte  à  coopérer  avec  l'un 
des  crans  19A  ménagés  sur  une  face  correspon- 
dante  22  du  rail  10A,  située  en  vis-à-vis  de  ladite 
face  interne  21  du  cadre. 

Comme  présenté  sur  la  figure  4,  le  bossage 
18A  est  réalisé  sur  une  face  interne  longitudinale 
21  inférieure  du  cadre,  les  crans  19A  étant  ména- 
gés  sur  une  face  inférieure  22  du  rail,  tournés  vers 
la  base  de  coque  2. 

Bien  entendu,  à  l'inverse,  le  bossage  peut  être 
réalisé  sur  une  face  interne  longitudinale  non  pas 
inférieure  mais  supérieure  du  cadre.  Dans  ce  cas, 
les  crans  sont  ménagés  sur  une  face  supérieure 
externe  du  rail  (non  représenté  sur  les  figures). 

Dans  un  cas  comme  dans  l'autre,  les  moyens 
élastiques  associés  aux  moyens  d'indexation,  soit 
le  bossage  18.18A  et  les  crans  19.19A,  sont  consti- 
tués  par  le  pouvoir  de  déformation  élastique  du  rail 
de  guidage  10.10A  entre  ses  deux  extrémités  11,12 
dans  le  sens  de  la  hauteur. 

Pour  illustrer  cette  déformation,  les  figures  3  et 
4  montrent  respectivement  les  rails  10  ou  10A  en 
position  A  dite  de  repos  (trait  plein)  et  en  position 
B  dite  de  travail  (traits  pointillés). 

Selon  une  troisième  variante  de  réalisation  re- 
présentée  sur  la  figure  5,  le  dispositif  comporte 
deux  bossages  18B  disposés  symétriquement  sur 
chaque  face  interne  latérale  24  du  cadre  du  coulis- 
seau  7B  et  sont  aptes  à  coopérer  avec  des  crans 
latéraux  correspondants  19B  réalisés  sur  les  chants 
23  du  rail  10B. 

Dans  ce  cas,  les  moyens  élastiques  associés 
aux  moyens  d'indexation,  soit  les  bossages  18B  et 

les  crans  19B,  sont  constitués  par  le  pouvoir  de 
déformation  latérale  en  compression  du  rail  10B 
procuré  par  la  présence  de  lumières  25  réalisées 
longitudinalement  sur  le  rail  10B  au  droit  des  crans 

5  latéraux  19B  et  de  ses  chants  23. 
Selon  une  quatrième  variante  de  réalisation  re- 

présentée  sur  les  figures  7,  8  et  9,  les  moyens 
d'indexation  du  curseur  ou  coulisseau  7C  sont 
constitués  par  une  languette  élastique  26  obtenue 

io  par  découpe  partielle  de  a  paroi  inférieure  27  dudit 
coulisseau  7C  et  comportant  à  son  extrémité  libre 
tournée  vers  la  base  de  coque  2,  un  bossage  18C 
apte  à  coopérer  avec  des  crans  19C  de  ladite  base 
de  coque  2. 

15  De  plus,  le  rail  10C  comporte  une  saignée 
longitudinale  28  réalisée  sur  sa  face  tournée  vers  la 
languette  26  de  manière  à  permettre  le  débatte- 
ment  de  celle-ci  lors  d'un  passage  d'un  cran  19C  à 
un  autre. 

20  Selon  une  cinquième  variante  de  réalisation 
représentée  sur  la  figure  9,  les  moyens  d'indexa- 
tion  du  curseur  ou  coulisseau  7D  sont  constitués 
par  une  languette  élastique  29  rapportée  sur  une 
paroi  interne  longitudinale  30  dudit  coulisseau  7D, 

25  et  comportant  à  une  extrémité  libre  un  bossage 
18D  apte  à  coopérer  avec  des  crans  19D  du  rail  de 
guidage  10D  réalisé  sur  sa  face  supérieure  31. 

En  outre,  le  logement  interne  32  formé  par  le 
cadre  ou  coulisseau  7D  comporte  un  dégagement 

30  33  apte  à  permettre  le  débattement  de  la  languette 
élastique  29. 

Quelle  que  soit  la  variante  mise  en  oeuvre,  il 
peut  être  imaginé  de  réaliser  un  seul  dispositif  de 
contrôle  de  la  flexion  s'étendant  dans  la  zone  anté- 

35  rieure  de  la  base  de  coque  2  entre  ce  dernier  et  la 
bordure  inférieure  8  de  la  partie  antérieure  de  la 
tige  4. 

Egalement,  la  chaussure  considérée  peut  com- 
porter  un  dispositif  de  contrôle  de  flexion,  selon 

40  l'invention,  sur  au  moins  l'un  de  ses  flancs. 
L'invention  s'applique  à  tous  types  de  chaus- 

sures. 
A  titre  d'exemple  montré  par  la  figure  10,  la 

tige  4A  de  la  chaussure  1A  présente  un  collier  33 
45  articulé  5A  sur  la  base  de  coque  2A,  la  partie 

antérieure  supérieure  35  du  collier  étant  pourvue 
de  moyens  de  fermeture  34  du  collier  sur  le  bas  de 
jambe  du  skieur  tandis  que  la  partie  antérieure 
inférieure  coopère  avec  au  moins  un  dispositif  de 

50  contrôle  de  la  flexion  6  par  l'intermédiaire  de  sa 
bordure  inférieure  8A. 

Egalement,  à  titre  d'exemple,  montré  par  la 
figure  11,  la  tige  4B  de  la  chaussure  1B  présente 
au  moins  deux  parties,  une  postérieure  ou  capot 

55  arrière  36  et  une  antérieure  ou  capot  avant  37, 
cette  dernière  coopérant  avec  le  curseur  du  dispo- 
sitif  de  contrôle  de  la  flexion  6  par  au  moins  une 
partie  de  sa  bordure  inférieure  antérieure  8B. 

4 
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Dans  ce  cas,  le  capot  avant  37  et  le  capot 
arrière  36  sont  articulés  entre  eux  par  une  articula- 
tion  libre  38,  l'ensemble  étant  articulé  globalement 
autour  de  l'articulation  39  solidaire  de  la  base  de 
coque  2B  et  sur  laquelle  est  connectée  ledit  capot 
avant  37. 

De  manière  différente,  la  chaussure  1C  repré- 
sentée  sur  la  figure  12  comporte  une  tige  4C 
constituée  d'un  capot  avant  40  et  d'un  capot  arrière 
41  articulé  sur  un  même  axe  42  solidaire  de  la 
base  de  coque.  Dans  cet  exemple,  le  rail  de  guida- 
ge  10  s'étend  du  flanc  externe  au  flanc  interne  de 
la  chaussure  et  est  pourvu  d'un  seul  curseur  7. 

Il  va  de  soi  que  l'invention  n'est  pas  limitée  à 
une  chaussure  dont  la  base  de  coque  est  pourvue 
d'une  saillie  9  de  reprise  d'appui  du  curseur  7 
lorsque  la  tige  4,  4A,  4B,  4C  est  sollicitée  en 
flexion  vers  l'avant  mais  également  aux  chaussures 
dont  la  base  de  coque  n'est  pas  pourvue  d'une 
telle  zone  d'appui.  La  partie  fixe  9  de  la  base  de 
coque  2  est  alors  constituée  par  les  points  de 
fixation  du  rail  10  sur  celle-ci  comme  les  points  11 
et  12  du  rail  de  la  figure  1.  Dans  ce  cas,  le  rail  de 
guidage  10  peut  avantageusement  être  prévu  flexi- 
ble  et/ou  élastiquement  déformable  pour  jouer  un 
rôle  d'amortisseur;  à  cet  effet,  on  peut  prévoir 
plusieurs  types  de  rails  de  guidage  10  plus  ou 
moins  raides  et  ainsi  de  varier  les  caractéristiques 
d'amortissement  de  la  chaussure  grâce  au  disposi- 
tif  6. 

Dans  le  cas  d'un  dispositif  6  à  un  rail  de 
guidage  10  comme  décrit  à  la  figure  12,  il  est 
également  possible  de  monter  deux  curseurs  7 
sans  sortir  du  cadre  de  l'invention. 

Revendications 

1.  Chaussure  de  ski  alpin  (1,  1A,  1B,  1C)  compor- 
tant  une  base  de  coque  (2,  2A,  2B,  2C)  sur- 
montée  d'une  tige  (4,  4A,  4B,  4C)  au  moins 
partiellement  articulée  (5,  5A,  39,42)  sur  ce 
dernier  et  au  moins  un  dispositif  (6)  de  contrô- 
le  de  la  flexion  active  de  ladite  tige  dans  le 
sens  postéro-antérieur,  constitué  par  un  cur- 
seur  réglable  en  position,  transversalement  à 
l'axe  longitudinal  de  la  chaussure,  pour  définir 
un  point  d'appui  mobile,  au  moins  partielle- 
ment  entre  la  bordure  inférieure  antérieure 
(8,8A,  8B.8C)  de  la  tige  articulée  (4,4A,4B,4C) 
et  une  partie  fixe  (9)  de  la  base  de  coque 
(2,2A,2B,2C)  caractérisée  en  ce  que  le  point 
d'appui  mobile  est  un  curseur  (7,7A,7B,7C,7D) 
du  dispositif  de  contrôle  en  flexion  (6)  de  la 
tige  (4,4A,4B,4C)  lequel  curseur  constitue  un 
organe  coulissant  susceptible  d'être  déplacé 
en  translation  sur  un  rail  de  guidage 
(10,10A,10B,10C,10D)  solidaire  de  la  base  de 
coque  et  s'étendant  sensiblement  parallèle- 

ment  à  une  partie  au  moins  de  ladite  bordure 
inférieure  antérieure  (8,8A,8B,8C)  de  la  tige 
(4,4A,4B,4C). 

5  2.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  1  ca- 
ractérisée  en  ce  que  l'organe  coulissant 
(7,7A,7B,  7C.7D)  est  un  coulisseau  formant 
cadre  autour  du  rail  de  guidage 
(10,10A,10B,10C,10D)  dont  la  section  est  sen- 

io  siblement  correspondante  à  la  section  interne 
du  cadre  formé  dans  ledit  coulisseau. 

3.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  1  ou  2 
caractérisée  en  ce  que  le  rail  de  guidage 

15  (10.10A,  10B,10C,10D)  du  curseur  ou  coulis- 
seau  (7,7A,7B,7C,7D)  est  relié  à  ses  deux  ex- 
trémités  (11  et  12)  à  la  base  de  coque 
(2,2A,2B,2C). 

20  4.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  3  ca- 
ractérisée  en  ce  que  le  rail  de  guidage 
(10.10A,  10B,10C,10D)  forme  un  pont  pour  dé- 
finir  entre  sa  face  inférieure  (13)  tournée  vers 
la  base  de  coque  et  une  surface  correspon- 

25  dante  (14)  de  celle-ci  située  en  vis-à-vis,  un 
espace  (15)  de  coulissement,  dans  le  sens  de 
la  hauteur,  de  la  partie  inférieure 
(16,16A,16B,16C,16D)  du  coulisseau  (7,7A,7B, 
7C.7D). 

30 
5.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  4  ca- 

ractérisée  en  ce  que  la  partie  fixe  (9)  de  la 
base  de  coque  (2,2A,2B,2C,2D)  est  constituée 
par  une  saillie  allongée  s'étendant  de  manière 

35  sensiblement  parallèle  au  rail  de  guidage 
(10,10A,10B,10C,10D)  et  à  la  bordure  inférieu- 
re  (8,8A,8B,8C,8D)  de  la  partie  antérieure  de  la 
tige  (4,4A,45B,4C,4D)  pour  définir  d'une  part 
entre  celle-ci  et  la  saillie  (9)  de  la  base  de 

40  coque  un  couloir  de  coulissement  (17),  dans  le 
sens  de  la  largeur,  du  curseur  (7,7A,7B, 
7C.7D)  ainsi  interposé  entre  la  tige  et  la  base 
de  coque  et  d'autre  part  une  butée  au  dit 
curseur  lors  d'une  flexion  de  la  tige  dans  un 

45  sens  postéro-antérieur. 

6.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  5  ca- 
ractérisée  en  ce  que  le  curseur 
(7,7A,7B,7C,7D)  comporte  des  moyens  d'in- 

50  dexation  en  position  le  long  du  rail  de  guidage 
(10,10A,10B,10C,10D)  par  l'intermédiaire  de 
moyens  élastiques  associés  à  au  moins  un 
bossage  (18,18A,18B,18C,18D)  coopérant  avec 
des  crans  (19,19A,19B,19C,19D),  constituant 

55  lesdits  moyens  d'indexation. 

7.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  6  ca- 
ractérisée  en  ce  que  le  bossage  (18)  est  réali- 

5 
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sé  sur  la  face  inférieure  (20)  du  curseur  (7) 
tournée  vers  la  base  de  coque  (2),  lequel  bos- 
sage  (18)  est  apte  à  coopérer  avec  l'un  des 
crans  (19),  ménagés  sur  la  base  de  coque  (2) 
sur  une  ligne  correspondant  au  déplacement 
en  translation  dudit  curseur  (7). 

8.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  6  ca- 
ractérisée  en  ce  que  le  bossage  (18A)  est 
réalisé  sur  une  face  interne  (21)  du  cadre  du 
coulisseau  (7  A),  lequel  bossage  (18A)  est  apte 
à  coopérer  avec  l'un  des  crans  (19A)  ménagés 
sur  une  face  correspondante  (22)  du  rail  (10A), 
située  en  vis-à-vis  de  ladite  face  interne  (21) 
du  cadre. 

9.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  8  ca- 
ractérisée  en  ce  que  le  bossage  (18A)  est 
réalisé  sur  une  face  interne  longitudinale  (21) 
inférieure  du  cadre,  et  en  ce  que  les  crans 
(19A)  sont  ménagés  sur  une  face  inférieure 
(22)  du  rail  (10A),  tournée  vers  la  base  de 
coque  (2). 

10.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  8  ca- 
ractérisée  en  ce  que  le  bossage  (18A)  est 
réalisé  sur  une  face  interne  longitudinale  (21) 
supérieure  du  cadre  et  en  ce  que  les  crans 
(19A)  sont  ménagés  sur  une  face  supérieure 
externe  du  rail  (10A). 

11.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  10 
caractérisée  en  ce  que  les  moyens  élastiques 
associés  aux  moyens  d'indexation,  soit  le  bos- 
sage  (18.18A)  et  les  crans  (19.19A),  sont 
constitués  par  le  pouvoir  de  déformation  élasti- 
que  du  rail  de  guidage  (10.10A)  entre  ses  deux 
extrémités  (11,12)  dans  le  sens  de  la  hauteur. 

14.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  6  ca- 
ractérisée  en  ce  que  les  moyens  d'indexation 
du  curseur  ou  coulisseau  (7C)  sont  constitués 
par  une  languette  élastique  (26)  obtenue  par 

5  découpe  partielle  de  la  paroi  inférieure  (27) 
dudit  coulisseau  (7C)  et  comportant  à  son  ex- 
trémité  libre  tournée  vers  la  base  de  coque  (2), 
un  bossage  (18C)  apte  à  coopérer  avec  des 
crans  (19C)  de  ladite  base  de  coque  (2). 

10 
15.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  6  ca- 

ractérisée  en  ce  que  les  moyens  d'indexation 
du  curseur  ou  coulisseau  (7D)  sont  constitués 
par  une  languette  élastique  (29)  rapportée  sur 

15  une  paroi  interne  longitudinale  (30)  dudit  cou- 
lisseau  (7D),  et  comportant  à  une  extrémité 
libre  un  bossage  (18D)  apte  à  coopérer  avec 
des  crans  (19D)  du  rail  de  guidage  (10D)  réali- 
sé  sur  sa  face  supérieure  (31). 

20 
16.  Chaussure  de  ski  selon  l'une  des  revendica- 

tions  1  à  15  caractérisée  en  ce  que  un  seul 
dispositif  de  contrôle  de  la  flexion  (6)  s'étend 
dans  la  zone  antérieure  du  bas  de  coque 

25  (2,2A,2B,2C)  entre  ce  dernier  et  la  bordure 
inférieure  (8)  de  la  partie  antérieure  de  la  tige 
(4,4A,4B,4C). 

17.  Chaussure  de  ski  selon  l'une  des  revendica- 
30  tions  1  à  15  caractérisée  en  ce  que  la  chaus- 

sure  (1,  1A,1B,1C)  comporte  sur  au  moins  l'un 
de  ses  flancs  un  dispositif  de  contrôle  de  la 
flexion. 

35 

12.  Chaussure  de  ski  selon  la  revendication  6  ca-  40 
ractérisée  en  ce  que  le  bossage  (18B)  est 
réalisé  sur  au  moins  une  face  interne  latérale 
(24)  du  cadre  du  coulisseau  (7B)  et  en  ce  que 
les  crans  (19B)  sont  ménagés  sur  au  moins 
l'un  des  chants  (23)  correspondants  du  rail  45 
(10B). 

13.  Chaussure  de  ski  selon  l'une  des  revendica- 
tions  6  ou  12  caractérise  en  ce  que  les 
moyens  élastiques  associés  aux  moyens  d'in-  50 
dexation,  soit  les  bossages  (18B)  et  les  crans 
(19B),  sont  constitués  par  le  pouvoir  de  défor- 
mation  latérale  en  compression  du  rail  (10B) 
procuré  par  la  présence  de  lumières  (25)  réali- 
sées  longitudinalement  sur  le  rail  (10B)  au  droit  55 
des  chants  (23)  de  ce  dernier. 

6 
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